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« Gloire à Dieu au plus haut des cieux et sur la terre paix aux 
hommes qu’il aime » (Lc 2,14) 
 
Chers frères et sœurs de Rome et du monde entier, bonjour et 
joyeux Noël ! 

 
Je fais mien le chant des anges, qui apparurent aux bergers de 
Bethléem dans la nuit où naquit Jésus. Un chant qui unit ciel et 
terre, adressant au ciel la louange et la gloire, et à la terre des 
hommes le vœu de paix.  
 
Je vous invite tous à vous unir à ce chant : ce chant est pour 
chaque homme et pour chaque femme qui veille dans la nuit, 
qui espère un monde meilleur, qui prend soin des autres en 
cherchant à faire humblement son de voir. 

 
Gloire à Dieu ! 
 
Noël nous appelle à cela avant tout : à rendre gloire à Dieu, 
parce qu’il est bon, il est fidèle, il est miséricordieux. En ce 
jour, je souhaite à tous de reconnaître le vrai visage de Dieu, le 
Père qui nous a donné Jésus. Je souhaite à tous de sentir que 
Dieu est proche, de demeurer en sa présence, de l’aimer, de 
l’adorer. Et que chacun de nous puisse rendre gloire à Dieu, 
surtout par sa vie, une vie dépensée pour son amour et pour 

celui des frères. 
 
Paix aux hommes. 
 
La paix véritable – nous le savons – n’est pas un équilibre entre 
des forces contraires. Ce n’est pas une belle « façade », 
derrière laquelle il y a des oppositions et des divisions. La paix 
est un engagement de tous les jours, mais, la paix est 
artisanale, on la fait avancer à partir du don de Dieu, de sa 
grâce qui nous a été donnée en Jésus Christ.  



 

En regardant l’Enfant dans la crèche, enfant de paix, pensons 
aux enfants qui sont les victimes plus fragiles des guerres, mais 
pensons aussi aux personnes âgées, aux femmes maltraitées, 
aux malades... Les guerres brisent et blessent tant de vies ! Le 
conflit en Syrie en a trop brisé ces derniers temps, fomentant 
haine et vengeance.  
 
Continuons à prier le Seigneur, pour qu’il épargne au bien-aimé 
peuple syrien de nouvelles souffrances et que les parties en 
conflit mettent fin à toute violence et garantissent l’accès aux 

aides humanitaires. Nous avons vu combien la prière est 
puissante ! Et je suis heureux qu’aujourd’hui des croyants de 
diverses confessions religieuses s’unissent a aussi à notre 
supplication pour la paix en Syrie. Ne perdons jamais le 
courage de la prière ! Le courage de dire : Seigneur, donne ta 
paix à la Syrie et au monde entier. Et j’invite aussi les non-
croyants à désirer la paix, avec leur désir, ce désir qui élargit le 
cœur : tous unis, ou avec la prière ou avec le désir. Mais tous, 
pour la paix. 
 

Donne la paix, petit enfant, à la République Centrafricaine, 
souvent oubliée des hommes. Mais toi, Seigneur, tu n’oublies 
personne ! Et tu veux porter aussi la paix à cette terre, 
déchirée par une spirale de violence et de misère, où beaucoup 
de personnes sont sans maison, sans eau ni nourriture, sans le 
minimum pour vivre. Favorise la concorde au Sud-Soudan, où 
les tensions actuelles ont déjà provoqué trop de victimes et 
menacent la cohabitation pacifique dans ce jeune État.  
 
Toi, Prince de la Paix, convertis partout le cœur des violents 

pour qu’ils déposent les armes et entreprennent le chemin du 
dialogue. Regarde le Nigeria, lacéré par de continuelles 
attaques qui n’épargnent pas les innocents ni ceux qui sont 
sans défense. Bénis la Terre que tu as choisie pour venir dans 
le monde et fais aboutir à une heureuse issue les négociations 
de paix entre Israéliens et Palestiniens. Guéris les plaies de 
l’Irak bien-aimé, encore frappé par de fréquents attentats.  
 
Toi, Seigneur de la vie, protège tous ceux qui sont persécutés à 
cause de ton nom. Donne espérance et réconfort aux personnes 



déplacées et aux réfugiés, spécialement dans la Corne de 

l’Afrique et dans l’est de la République démocratique du Congo. 
Fais que les migrants en quête d'une vie digne trouvent accueil 
et aide. Que des tragédies comme celles à laquelle nous avons 
assisté cette année, avec les nombreux morts à Lampedusa, 
n’arrivent jamais plus !  
 
Ô Enfant de Bethléem, touche le cœur de tous ceux qui sont 
impliqués dans la traite des êtres humains, afin qu’ils se 
rendent compte de la gravité de tels délits contre l’humanité. 
Tourne ton regard vers les nombreux enfants qui sont enlevés, 

blessés et tués dans les conflits armés, et vers tous ceux qui 
sont transformés en soldats, volés de leur enfance.  
 
Seigneur du ciel et de la terre, regarde notre planète, que la 
convoitise et l’avidité des hommes exploitent souvent sans faire 
preuve de discernement. Assiste et protège tous ceux qui sont 
victimes de calamités naturelles, surtout le cher peuple 
philippin, gravement frappé par le récent typhon.  
 
Chers frères et sœurs, en ce monde, en cette humanité 

aujourd’hui est né le Sauveur, qui est le Christ Seigneur. 
Arrêtons-nous devant l’Enfant de Bethléem. Laissons notre 
cœur s’émouvoir : n’ayons pas peur de cela. N’ayons pas peur 
que notre cœur s’émeuve ! Nous avons besoin que notre cœur 
s’émeuve. Laissons-le se réchauffer à la tendresse de Dieu ; 
nous avons besoin de ses caresses. Les caresses de Dieu ne 
font pas de blessures : les caresses de Dieu nous donnent paix 
et force. Nous avons besoin de ses caresses. Dieu est grand en 
amour, à Lui la louange et la gloire dans les siècles ! Dieu est 
paix : demandons-lui qu’il nous aide à la construire chaque 

jour, dans notre vie, dans nos familles, dans nos villes et dans 
nos nations, dans le monde entier. Laissons-nous toucher par la 
bonté de Dieu.  
 
Vœux après le Message Urbi et Orbi - Noël 2013 
 
À vous tous, chers frères et sœurs, venus de partout dans le 
monde sur cette place, et à vous tous de divers pays qui êtes 
reliés par les moyens de communication, j’adresse mes vœux : 
joyeux Noël ! 



 

En ce jour illuminé par l’espérance évangélique qui vient de 
l’humble grotte de Bethléem, j’invoque le don propre à Noël de 
la joie et de la paix pour tous : pour les enfants et les 
personnes âgées, pour les jeunes et les familles, pour les 
pauvres et les exclus. Que Jésus, qui est né pour nous, 
réconforte tous ceux qui sont éprouvés par la maladie et par la 
souffrance ; qu’il soutienne ceux qui se consacrent au service 
de leurs frères qui en ont le plus besoin. Joyeux Noël à tous ! 


